








Ecole Romaine.

RAPHAEL SANZiO.

LA SAINTE VIERGE.

Sur bois . — Hauteur 3 pieds 6 pouces . Largeur » pieds9 pouces.

Af mllieu d'un riant paysage , Marie assise tient devantelle, avec l ’ex-
pression de la plus vive tendresse , le divin enfant ; le petit S . Jean , un
genou en terre , s ’appuie des deux mains sur une croix de Jone , et l’en-
fant Jesus porte egalement sa main droite sur cette croix . Tel est le Su¬
jet de cette composition , admirablepar sa simplicite , sa dignite , son repos
et l ’elevation du Sentiment qui y regne ; il existe autant de correction , de
purete et de moelleux dans le dessin que dans la peinture . Ĵ e parfait
oval de la tete de laS te*Vierge a autant de majeste que d’innocence ; son
attitude est sagement combinee , et la disposition des pieds , dont
l’un est porte en avant et decouvert en partie , l’autre caclie par derriere,
contribue ä donner au corps un mouvement tres - gracieux , quifait assez
juger que ce fameux artiste possedait en perfection le talent de la com¬
position , reuni a une etude approfondie de la nature.

Le costume de la Vierge estaussi parfaitement adapte ä sa dignite.
Une tunique rouge fonce , avec des bordures noires et des caracteres en
or , enveloppe sa poltrine et ses bras jusqu ’ä la main . Un manteau , bleu
de ciel , jete sur le bras gaucbe , couvre , en formant des plis bien des-
sines , la partie inferieure de lafigure ; et les cbeveux artistement arran-
ges sont retenus par un voile violet - gris , raye en or . L’enfant Jesus est
nuj autour du corps du petit S . Jean , dont les cbeveux blonds sont bou-
cles , voltige une draperie violette , bordee en or , qui passe par - dessus
l 'epaule gaucbe j tout est dessine et peint avec un tel soin , que d’apres le



tcmoignage des artistes et des Connaisseurs, aucun tableau de Vierge de
Rapliael ne peut etre compare au nötre.

Les caracteres dores peints dans la Bordüre de la tuniquc de la
Sto . Vierge , forment les lettres P . et Z . comme on les trouve d’ordinaire
sur les objets d’art de Bizance . Unauteur francais , savant en mat 'iere de
beaux arts , a clierche et decouvert une autre explication de ces lettres;
ses yeux y lisent : BaltazarPeruzzi , et par - lä il met en doute l’originalite,
reconnue generalement , de ce clief - d’oeuvre , qui ornait autrefois la
galerie du cliateau d’Ambras , et Ie donne ä Baltazar Peruzzi , peintre et
ai’chitecte de Siene . Outre la date de MDVI , qui se trouve dans la bor-
dure et que l ’on peut lire tres - distinctement , les autres ornemens , qui
n’ont aucune signification , sont tres - purs et tres - bien conserves.

Raphael Sanzio  naquit l ’an 1483 aUrbino le jour du vendredi
saint . Son pcre , un fort habile peintre d’histoire , qui vivait dans cette
ville , lui donna les prernieres lecons de son artj  il etudia ensuite chez
Pietro Perugino  a Rome . Son gcnie heureux et universel se developpa
des sa premiere jeunesse . Il peignit ä l ’äge de vingt - deux ans le tableau,
dont nous donnons aujourd ’hui la gravure . A Florence , il etudia les cai’-
tons de L . da Vinci et de M . A . Buonarotti.  Ce fut au retour de ce

voyage , que le pape Jules II , d’apres la recommandation de Br am ante,
oncle de Raphael , le choisit pour peindre les chambres du Vatican,
iravaux qui lui assurent l ’immortalite . Son dernier ouvrage fut la Trans¬
figuration , le chef - d’oeuvre de l’art de la peinture . Il mourut ä Borne , dans
sa 37emeannee , egalement le jour du vendredi saint , en 1520 . On compte
plus de 740 gravures faites d’apres lui.
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